
Isaac Benabu 

A LA RECHERCHE DE LA BIBLE EN LADINO: UNE 
TRADUCTION MANUSCRITE DU SEIZIÈME SIÈCLE 

L'existence du manuscrit, qui comprend le sujet de cette communication, 

est peu signalée parmi les érudits qui ont étudié la Bible en Ladino, a 

l'exception de M. Lazar (1964). Il s'agit d'un manuscrit qui se trouve à la 

bibliothèque de la Jewish Theological Seminary, L682, dont une 

photocopie se trouve parmi les traductions de la Bible en Ladino à la 

bibliothèque de l'Institut Ben-Zvi à Jérusalem. Il me semble que ce 

manuscrit ~érite notre attention parce qu'il est le seul texte manuscrit que 

nous possédons parmi les traductions de la Bible en Ladino ainsi que parce 

qu'il nous aidera dans la longue et ardueuse recherche des sources de la 

Bible des judéo-espagnols. 

D'abord quelques remarques sur le travail qui a été fait jusqu'au présent 

dans ce domain. La plupart des études se basent sur un livre de la Bible, ou 

bien sur un extrait particulier, et cette orientation paraît sage étant donné le 

fait que l'on pourra connaître à fond la filiation des traductions bibliques, et 

même leurs origines, seulement après avoir étudié en profondeur des textes 

plus courts, ce qui nous permettra de comprendre la façon dans laquelle le 

traducteur aborde les difficultés de sa tâche et son adhérence à une 

tradition. Les travaux de H.V. Sephiha sur les livres de Jérémie et 

Deutéronome (1971 & 1973) constituent deux exemples distingués, ainsi 

que les travaux de M. Morreale, et en particulier son étude sur la Chanson 

de Moïse (1963). Pour Morreale comme pour Hauptmann, quelques 

années auparavant (1953), le but est plutôt la decouverte des relations entre 

les anciennes traductions de la Bible en espagnol (les Biblias romanceadas 

et la Biblia de Alba) et la Bible en Ladino imprimée au seizième siècle, qui 

contient d'importantes rèférences pour l'histoire de la Bible en Espagne. 
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Ces traductions, dites «juives», semblent refléter une tradition qui remonte 

aux origines de la Bible en Ladino, mais la relation exacte est encore a 

déterminer. 

Il faudrait constater également qu'il y a peu de descriptions complètes 

des premières traductions bibliques en Ladino qui soient disponibles aux 

chercheurs, alors que pour comprendre l'importance de notre manuscrit, il 

faudrait mentionner ici les traductions qui ont été imprimées pendant le 

seizième siècle. 

Chronologiquement la première traduction biblique en Ladino est celle 

des Psaumes imprimée à Constantinople en 1540 environ, et ensuite le 

Pentateuque de Constantinople de 1547. Ces deux textes, ainsi que les 

textes imprimés à Salonique (mentionnés plus bas), sont en caractères 

hebraïques vocalisés, ce qui nous permet de former une impression sur la 

phonétique de ces textes. La Biblia de Ferrara, la seule bible complète en 

Ladino jusqu'au dix-huitième siècle, paraît à Ferrare en 1553 en caractères 

latins. Les textes imprimés à Salonique: Isaïe et Jérémie en 1568, Job et 

Daniel en 1570, les Petits Prophètes en 1571, et Ézéchiel et Proverbes en 

1572. 

Pour ce qui concerne les traductons bibliques la liste s'arrête ici. Il y a 

des extraits bibliques contenus dans les premiers rituels imprimés à Ferrare 

et à Venise en 1552 et 1553 à considérer, et il faut tenir compte aussi de 

l'importante contribution des glossaires à l'étude de la transmission des 

textes bibliques en ladino. Mentionnons le i1~7 W p TJ) n qui paraît pour la 

première fois à VeRise en 1588. 

Une étude approfondie de ces textes nous donnerait des résultats 

concrets sur la tradition textuelle de la Bible en Ladino. Et, répétons-le, 

suivant les textes que nous possédons aujourd'hui, nous arriverions à un 

texte datant du seizième siècle. Mais est-ce que les Juifs espagnols n'avaient 

pas en Espagne, c'est à dire avant !'Expulsion, leur traduction de la Bible? 

Tout semble indiquer qu'ils en avaient. Prenons deux points importants: (i) 

le caractère archaïque de la langue de ces traductions avec un lexique et 

une phonétique qui remontent bien avant le seizième siècle; (ii) ce qui a deja 

été dit et qui semble être assez signifiant au sujet de la concordance trouvée 

par Morreale et d'autres entre les anciennes traductions espagnoles de 

caractère hébraïsant et la Bible en Ladino au seizème siècle. 

De telles considérations nous mèneraient vers une ancienne traduction 
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de la Bible en Ladino existant parmi les Juifs espagnols, soit en forme orale, 

soit même dans des manuscrits qui nous échappent aujourd'hui. 

Revenons maintenant à notre manuscrit pour en donner une description 

des traits distinctifs. Ce que nous possédons semble être un exrait de 186 

pages qui aurait fait partie d'une oeuvre plus longue. Le titre:.,, T1""011N1~ 

;,.,.,lN~W"N "OlN~ii ilN tv1j7il 71wt:i .,, 0"l1WN1 O'N"::ll. En réalité le manuscrit 

contient le livre de Josué, celui des Juges, les deux livres de Samuel et les 

deux livres des Rois. Un fragment, contenant les livres de Ezra et Néhémia 

(incomplet), est relié avec notre manuscrit, mais comme Lazar l'a déjà 

remarqué, il semble être le travail d'un autre scribe. Ce qui est intéressant, à 

la page 161 verso (pagination postérieure du manuscrit) nous trouvons, 

après la fin des livres des Rois, un· colophon qui nous fournit de la date de 

composition - jeudi, le 28 Elul 5340, c'est à dire 1580 - et d'une 

dédtl.-~Ce qui indique que cette traduction a été faite pour honorer le célébre 

Juif Y osef Hanasi dans la maison de sa veuve Reina. Ce qui est moins 

claire c'est si le nom du traducteur est Yaacov Immanuel, la première 

feuille du manuscrit étant dechirée, ou, ce qui semble plus probable selon le 

colophon, que Y aacov Immanuel a commandé cette traduction. Le 

manuscrit est en caractères rabbiniques «rashi», non vocalisés, et selon 

l'écriture il paraît avoir été copié par deux scribes. 

Le manque des textes de cette période a rendu difficile la comparaison 

textuelle des versions en caractères hebraïques ainsi que l'étude du style 

particulier du traducteur. En effet notre manuscrit ne nous donne pas une 

deuxième version complète d'aucun des textes qui ont été imprimés à 

Constantinople ou à Salonique pendant le seizième siècle. Pourtant, un des 

livres de la Bible figurant dans le manuscrit est celui de Samuel, et la 

ressemblance connue entre le psaume xviii et la version qui paraît au 

ctiapitre xxii du deuxième livre de Samuel nous permet d'étudier deux textes 

contemporains à chaque endroit où les versions hébraïques coïncident. Le 

psaume xviii se trouve dans l'édition des Psaumes imprimée à 

Constantinople en 1540 environ (C), et le texte de Samuel dans notre 

manuscrit daté de 1580 (M). Ce que je voudrais communiquer ensuite c'est 

quelques points d'intérêt qui ont surgi pendant l'étude prélilminaire de ces 

extraits. 

Faisons, d'abord, quelques observations au sujet de l'orthographe. Celle 

de M obéit aux règles adoptées par les textes parus à Constantinople et 
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Salonique entre 1540 et 1572 pour rendre les sons hispaniques en 

caractères hébraïques. Puisque M n'est pas vocalisé et C l'est, le N en M 

figure bien plus souvent pour rendre le son /a/, la où C se fournit de la 

voyelle «patalp>. Dans C nous trouvons .,, en 1~N"? (versets 4 et 7), et "l 

en 1"l":lN'D11'D (verset 5), N"lN:lNp (verset 12), tandis que les versions 

correspondantes de M sont: i~N""? ,1""l":JN'D11'D ,ON""lN:lNp. Les graphèmes 

espagnoles représentées par ces caractères hébraïques sont Il et n. Et 

bien, il faudrait ajouter que la prononciation de .,.,, en M, au moins, indique 

une palatalisation du son /1/ et une équivalence phonétique avec le 

graphème ""· Au verset 6, l'hébreu ?iN'IV est rendu par N""'"N1'~, 
l'orthographe espagnole étant fueya du Latin FOVEAM et non fuella. 

L'équivalence ""/""' en M est clairement le résultat d'une confusion du 
scribe qui a la possibilité de représenter le son /y/ par deux graphèmes. En 

C le mot est translittéré correctement: N""N1'~. 

Le but de ces traductions bibliques est insinué dans la préface du 
Pentateuque de Constantinople (je cite ici la traduction faite de l'hébreu par 

Séphiha [1973:23]): 

«En vue d'être utile aux jeunes Israélites et pour qu'ils s'habituent à 

parler correctement, nous avons cru devoir publié ici la traduction de 

!'Ecriture Sainte en langue grecque et en langue étrangère 

(espagnol)». 

Il est· donc probable que l'orthographe de ces textes cherche à rendre la 

valeur phonétique des lettres plutôt que les conventions purement 

orthographiques cfe l'espagnol. Dans C comme dans M le i1 semble avoir sa 

valeur aspirée. Les formes en i1 prédominent dans C et M là où la Biblia de 

Ferrara emploie les formes en f plus fréquemment, malgré le fait que 

dans un cas M reflète la confusion qui regne dans l'emploi de f/h dans 

l'espagnol du seizième siècle. M a i1'D'IVNi1 au verset 38 et i1'D'IVN'~ au verset 

51. La même tendance a été observé, au moins partiellement, par Gonzalez 

Llubera dans son édition des Copias de Yoçef (1935), texte qui précède nos 

traductions par un siècle au moins. Ceci s'expliquerait par le fait que des 

textes comme C et M cherchent en général à donner la valeur phonétique 

dans leur translittération et ne sentent pas le besoin, tel que l'ont senti les 

éditeurs de la Biblia de Ferrara, édition de luxe, d'adopter les conventions 

littéraires de l'espagnol contemporain, c'est à dire de donner les formes en 

f en imitation ~e l'orthographe latine. 
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Le '~ (avec diacritique) correspond ou bien au son /tJ /, ou bien au son 

/ d3/ en position initiale et au son If/ en position interne, phonèmes de 

l'ancien espagnol. Le diacritique sur la lettre !:l est employé, d'une façon 

inconstante en M, pour disting~er le phonème /f/ du phonème /p/, et 

parfois M indique un diacritique sur la lettre :i pour distinguer sa qualité 

fricative. 

Le W correspond au son /si et avec le diacritique au /.J /, sifflant de 

l'ancien espagnol. En général le o correspond au ç de l'ancienne 

orthographe espagnole, mais en M on trouve un W où on s'attendrait plutôt 

à voir un 0 : W1WN1:2 (v.35), '~'~W''l'W (v.40), W'11'W (v.41), 

W1~l"~N1'Wl'N (v.46), 11'W'~?Nl'N (v.4 7), i'1l'Vl'1 (v.48). Cette confusion 
témoigne, comme dans le cas de .,.,, pour .,., cité plus haut, que deux 

graphèmes correspondent à un seul son. En général /a/ en position finale 

.est rendu par un il mais quand le mot finit en /ya/ on trouve N", 

probablement pour éviter l'emploie des lettres qui constituent, en hébreu, le 

nom de Dieu: N"~WmN (v. 7), N"?'N (v.23). 

La confusion des liqui~es /1/, /r/ est aussi enregistrée en M: 1~T'l'i!:l 

(vv. 24, 26); en C on trouve 1~W'l'?!:l. Où M conserve l'orthographe 

moderne est dans sa façon de représenter les groupes consonantaux 

«mp/mb»: 11N!:l~N (v.3), W1~l"~N!:l~Npl'N (v.6), 1?!:2~'~ 'N 1N'~Vl'D~'~ 'N 

(v.8), 1'.N!:l~N?'i (v.15), ilT"!:l~'? (v.21). Dans ces cas C conserve un~ 
orthographe plus ancienne, enregistrée dans des textes mediévaux 
espagnols, qui cherche à rendre la qualité nasale. du m: 11ND~N~ (v.3), 

tvml"~ND~Npl'N (v.6), 1N'~WD~'~ 'N 1?!:2~'~ 'N ·(v.8), W1'.ND~N?'1 (v.15), 

ilT"D~'? (v.21). 

Pensons maintenant à quelG.ùes exemples qui indiquent le style de 

traduction favorisé par C et par M. Malgré la convention suivie dans les 

textes en Ladino de traduire mot par mot de l'hébreu, la rigueur est 

abandonnée parfois face aux exigences morphologiques de l'espagnol. La 

phrase ?'lil .01':2 (v.1) est traduite avec concision en C par 'P ilN'1 T'N 

1!:lNPW'N tandis que M rend la construction hébraïque littéralement: T'N 

1N!:lNpW'N ~1 ilN'1. 

Pareillement, m?'N~ (v.34) est rendu en C par ww:ii"W WN? i~ip et en 

· M par WN:li"O i~ip. Au premier verset nNTil il1'Wil est traduit plus 

librement en C par il~W'N ill'~lNp il? tandis que la version de M est bien 

~lus littérale: il~'!V'N il? ill'1'lNji il?. La forme apocopée du participe 
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présent, signe de l'extrème littéralité des textes en Ladino, et enregistrée par 

les deux textes en lNT"::lN (v.35), lN'::l'?NW (v.42), lN1 '?"N (v.48), l""0"1lN1ll"N 
(v.51), est plus frequente en M qu'en C: M donne "~N lN~NPW"N "N (v.2), 
"~ i1N Jl11U (v.21), où C donne 111N~NplV"N .,~ "N (v.2), "~N i11Nl11U (v.21). 

Peut-être aussi que C montre une certaine préoccupation pour faire 

ressortir le caractère poétique de sa source, ce qui est absent en M. Au 

verset 7, 1"lTN::l en C est rendu par W11"N1N lV1lV l"N où M donne la forme 
plus prosaïque.lVN'l"11N W1W l"N. 

A la 'fin du premier verset le texte hébraïque de Samuel et des Psaumes 
contient une legère variante: '?iNW ~;:,~i 1"::l"1N '?;:, ~;:,~ (Samuel) '?;:, ~;:,~ 

'?iNW 1"~1 1"::l"1N (Psaumes). M répète simplement le mot i1~'?N~, traduction 
de ~;:,, mais C cherche à qonner une traduction plus figurative pour le mot 
,., : ,.,,,~ au lieu de UM~, traduction qui a été déjà en registrée plusieurs fois 

au Detiteronome par Séphiha ( 19 7 3 :4 9 7). 

Pourtant, les variantes décrites jusqu'ici, lesquelles, dans une certaine 
mesure, caractérisent les versions, sont assez petites face aux traductions 
identiques trouvées dans les deux textes, chaque fois que l'hébreu des deux 
extraits coïncide. Regardons quelques unes des plus frappantes: 

Traductions de C et M Texte hebreu 

i1111N""'"UlVNpl"N .,~ "N "1'l1::l~1 v.2 

l11N::l11UN "~ 1""l"::lNU11U "1 "lnl7:J" '?l7"'?::i ("'?nl) v.5 

Wml""~N~~Npl"N "~l11NUlNl1pN m~-.,wp~ "l~ip v.6 

"U1"N1~ "1 
wi'?.,.,o iuwipN. "N O"~'(l) U"1 v.10 

lV"UlNl"1::lN W1'? lV111U i1N i::i C"Oni1 '?;:,? v.31 

'?"N l"N 
"1 lVN1"N1'~N "1 "1l7?::i~ v.32 

Au verset 3 l'accord entre le~ deux textes est dans l'interprétation qu'ils 
SD:ivent plutot que dans une concordance purement lexicale. Pour "l7W" l1P 
C. donne l1"0N::l?W "~ .,, i1mip et M l1""0N::l?NW .,~ .,, 1l""1. Même si le·s deux 

versions ne se répètent pas exactement, elles s'inspirent dans une même 

interprétation de l1P comme symbole du pouvoir royal, donnée par Kim~i 
dans son 0"lV11Wi1 i~o et mentionnée dans le "P111 "1P~ (Naples, 1488). 
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Bien qu'il soit impossible d'affirmer que ces deux textes remontent à une 

même source, c'est à dire à une ancienne traduction de la Bible ~n Ladino, 

il est difficile de nier le caractère traditionnel des traductions, les 

concordances lexicales. étant trop fréquentes pour nous per~ettre de 

supposer que deux traducteurs, travaillant indépendamment, ont pu arriver 

à une traduction identique à plusieurs reprises. 

Il faudrait ajouter qu'en général, M réfl.ète une phonétique moins 

archaïque que C - v.19 (C) i10l''1'!:>iON, (M) i1N"0l'1'!JiON; v.20 (C) 

itili'ï'U'N, (M) itili'ïm'N; v.32 (C) WJ'NU, (M) iitiW'NU; v.38 (C) ilt!Nil, (M) 

ilt!WNil - et qu'il y a des endroits où la version de M se rapproche plutôt à 

celle de la Biblia de Ferrara qu'à celle de C, ce qui pourrait indiquer une 

influence de Ferrara sur M: v.33 (C) 01'Ni'!:>, (M&F) iiNWli'!:> «fonsado»; 

v.36 (C) iiN!:>lN~, (M&F) ,,,PW'N «escudo»; v.46 (C) wii'iN1'W, (M&F) 

witil"~N1'Wl'N «encerramientos». M ayant été copié chez la famille N asi, il 

est bien possible qu'une copie de Ferrara, dont la version <~uive» est dédiée 

à dona Gracia N asi, fût logée dans la bibliothèque de cette famille. 

Etant donné que M constitue la première traduction en Ladino que nous 

possédons du Livre de Samuel, elle peut nous aider à restaurer le verset 14 

qui manque en C (à paraitre un homoeoteleuton), et également avec l'aide 

de C on arrive à reconstruire le verset 50 qui manque en M. 

Voilà quelques observations qui surgissent après un examen préliminaire 

des deux textes. Rt:;ste la comparaison détaillée avec les textes 

correspondants dans la Biblia de Ferrara. Avec les Tésultats d'une enquête 

de ce genre on pourrait se diriger vers les Biblias romanceadas (traductions 

hébraïsantes en ancien espagnol), ainsi que la Biblia de Alba, pour 

de précieux détails sur la traduction mediévale de la Bible chez les Juifs 

espagnols. 

Références 
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Morreale, 1963= M. Morreale, «Las antiguas biblias hebreo-espanolas 

comparadas en el pasaje del Cantico de Moïses», Sefarad 23:1 (1963), 
pp, 3-,21. 

Sephiha, 1971= H.V. Sephiha, «Versiones judeo-espanolas del Libro de 

Jeremias impresas en Ferrara y Sal6nica en el siglo XVI - influencia 

de los comentaristas», Sefarad 31 :2 (1971), pp. 179-184. 

Sephiha, 1973= H.V. Sephiha, Le Ladino, judéo-espagnol calque -

Deutéronome, Paris 1973. 

Le texte de II Samuel, XXII, tel qu'il paraît en M, manuscrit qui se 

trouve à la Jewish Theological Seminary of America, L682. Je suis 

reconnaissant à cette institution de m'avoir donné la permission de 

reproduire cet extrait du manuscrit. L'original est en caractères 

rabbiniques «rashi». 

"1 ilN"1 î"N il~tv"N il? ill"~lNp il?"1 tvN1:JN?Nti ilN .,., ilN 111 i?:JNil "N .1 

"1 il~?Nti "1 "N tvil"~"l"N tvitv tv111~ "1 il~?Nti "1 ?"N ilN .,., 1NtiNp'IV"N 

: ?iNtv 

: "~N JN!:lNptv"N "N il111N""7"~tvNpl"N "~ "N N""l"!:l "~ .,., 1'tv"i "N .2 

"~ J1""0N:J?Ntv "~ "11l""1 "N 11!:l~N "N ?"l"N 1l"1:JN .,~ "v "~1"N1'tl .,~ ,.,.,, .3 

: tvN1N:J?Ntv "~ "~?11N .,, iiiw:i?Ntv "~ ili""1N "~ "N 11N!:l~N 

: i:i?Ntv "1"tv tvil"~"l"N lV"~ .,, "N .,., ilN 1~N""? 11N:JN?N .4 

: J11N:J11~N "~ 1""l":JN~11~ .,, tv1""11N "~1"N1~ "1 tvNil1N J11N"i11N "~ "v .5 

"1 tv1~l""~N!:l~Npl"N "~l11N~lNl1pN J11N"i11N .,~ .N.,.,?"N1'!:l .,, lV"1i?ii .6 

:"~1"N1~ 

1tv .,, 1""1N "N 1~N""? ,.,.,, "~ ilN "N .,., ilN 1~N""? "~N N""~lV1llN il? î"N . 7 

: lVN'l"11N tvitv î"N J1""0~N?ptv"N "~ "N Ti:J "~ 1""tvN?Nti 

"lV tv1?""0 tv1?"i 'IV1~l""~"0 il1""~ il? i?:i~.,~ "N 1N"~lV"!:l~"~ "N .8 

:?"NN 1""0"1"N "P J11N"~lV"!:l~"~ "N J11""0"~"1~'1V"N 
"lV tvNTN1:J il~"P ilpi:i 1'1V .,, 1l"Ni'ti "N 11iiiti iw î"N i~i'ti ,.,.,,:iitv .9 

: ?"N "1 J11""il"lVl"N 

1. Lire 1111'!:1 
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: 'IV""n tv1'!V .,, 1''!VN:J"1 i111tv"n'IV"N "N 1""1l"'tV"1 "N 'IV17""0 mwipN "N , lQ _ 

: ml""1 .,, tVN7N "1:J1tV 11"C"1NnN "N1'n "N 171:JN "N :iii~ "1:J1tl) 1l7N:iNp "N . ll 

tVN1lN .,, i1lN~l1'n 'tVN""lN:?Np tl).,,,,.,,.,, tv1tv i1N 1N1"11ptv"N mn "N .12 

: tV17""0 .,, tl)"':J1l 

: 
21""N1n "1 'tVNTN1:J l11""1l"'tVl"N "'tV 7"N i11~l"N1ptV"N "1 1N1"'1N7p "1 .13 

. : n:i 1tV ,.,.,, i~7N "N .,., tv17""0 tl),,.,, tvi7mi~N .14 

: tV171""b1tvl1p "N 1"NnbN7"1 tV171""T1Nntv"N "N tVN~"N'tV 1N":J~"N "N .15 

tVml""b"O tvm1"":?1ptV"1 3î11"N1n1Nb .,, tv1"N7"n tv11"'tV"1NnN l11"N1'n "N .16 
: ,,,,,n iw .,, ,~.,intv"N .,, i;'nb"1 .,, .,., .,, m7mtV"N iin 11l1b .,, 

: tVN'l1b tVN1lN "1 "b1""N1~l1tv "b1b1~ tV17""0 tV17"11N":Jb"N .17 

l"N "'tV "P 'tV"~l""0"11:JN 'tV"b "1 "~1"N1'n 1""b"l"N "b "1 "b1nNptV"N .18 

: "b "P tVNb l11""0"~11'n 

: "bN i1N""Ol"1'n10N .,., ""N1'n "N mlN1:J"P "b i1N"1 l"N "bl11N~lNl1pN .19 

: "b l"N ml1711l"N "P "b1nNptv"N "bN i111'llN i1N 1pNtv "N .20 

tv"b "1 i1T""nb"7 1b1p 1N1"~tV1'l "b 5"b1p 4[omission] i1N "b1Nl111N7N1l .21 

: "b i1N p11~ tV1lNb 

: 1""1 "b "1 "tv"7Nb"N l1l 'N .,., "1 tVN1"1Np "11N1" "P .22 

.,, i11"~ "b pl tV11"N1'n tv1tV "N "b i11~l"N1ptv"N i1N tv1"T"N1'l tV1tv wm~ "P .23 

:N""'"N 

: m.,,.,, "b .,, 11N11N1l 6'N1n "N '"NN 1bT"l"1n "N1'n "N .24 

tV1tV i11~l"N1ptV"N i1N i1T""nb"7 "b 1b1p 1N1"~'tV1'l "b 1b1p "bN .,., Jl11~ "N .25 

: tV1'l1N 

: tVNbT"l"1nN .,~ 1bT"l"1n lNlN1N:J 11p 'tVNl"N1:JN .,~ 1l"N1:J 11p .26 

: 'tV"~1"mN '~ 1~1"N1~ l1P "N 'tVN1N7pN "~ 11N7p l1P .27 

'tV"TNi1 tvm7N "1:J1tl) tV1'l1N tV1~ "N tVN:J7Ntv 1l"P'tV"b 17:J"N1n i1N 'N .28 

: 71NtVN:JN 

2. Lire n'N1'!J 

3. Lire 111'N1'!J 

: 1N1"11ptv"N "b i11N1N7pN .,., "N .,., i17"1lNp "b 1~ 'P .29 

: 111b "1N~7NtV 1""1 "b î1P 811NtVl1n "1"11p "~l"N "P .30 

4. Le nom de Dieu a été omis. 
5. Lire i~ip 
6. Lire "N1'::> 

7. Lire 1N'lVN:JN 

8. Lire 11NlVJ1'!J 
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Isaac Benabu [10] 

'IV111~ i1N 7"N 1iNO~N i11Ni"~T"N .,., "1 i1'l"1 i1i"iNp 1'1V i1~T"l"iO 1""1 7"N .31 

: 7"N î'N 'IV"~lNl"i:JN 'IV17 

"1 'IVNi"N1'0N "1 9"~i"N10 7N1p "N .,., "1 WNi"N1'0N "'i 1""1 7N1p "P .32 

: 1""1 1i~'IV"N1l 

: i1i"iNp .,~ -i1~T"l"iO rn71w "N 11N'!Vl1'0 .,, i1T"~i1'0 .,~ 1""1 '"N .33 

: iNiNo 1î"i1 .,~ 'IV"iN~7N 'IV"~ .,,::i1w "N 'IVN:Ji""O 1~1p 'IV""O 'IV"~ î""l10 .34 

: 'IV1'1VNi::i 'IV"~ 11Ni"TN 1piN 1~lNi::i°'P "N i1N"7"0 ï17N 'IVUN~ 'IV"~ JNT":JN .35 

: "0"1lNill"N "~ i10lN17"~1N rn "N J1""0N:J7N'IV 1~ "1111p'IV"N "~N "~'IV"1 "N .36 

: wr71l"'l 'IV"~ J1,""1'0'1V"i JU "N .,~ .,, 101'1VN:J .,, 'IV1'1VNO 'IV"~ "~'IVN'llN'IVl"N .37 

i1~'1VNi1 "iNli1~ J1l "N "N'IV17i"N1i~'IV"1 "N 'IVU"~"l"N 'IV"~ "i"l"'IVi"O .38 

:'IV17iN~"~N 

J1i""Np "N JN1N~lN:J"7 "'IV JU "N "N'IV17iNlN""' "N "N'IV17iN~"~N "N .39 

: 'IV""O 'IV"~ "1 101'1VN:J"1 

'IV"~lN~lN:J"7 'IV"~ 1N""'"11iN "~'IV"T"i1 i1N"7"0 ï17N 11N'IVl1'0 "~"~'IV""l"'IV "N .40 

: "~ "1 1''1VN:J"1 

: 'IV17"'lN~ "N 'IV"~l""0"11:JN 'IV"~ 'IV"1i"'IV "~N "~'IV"i'IV1l"~"l"N 'IV"~ "N .41 

: 1""1l10'1V"1 'IV17 J1l "N .,., i1N 1w::i7N'IV J1l "N JNiN~N7p'IV"N .42 

"1NT1l"~T"N 'IV17 'IV""'NP .,, 1iN::i 1~1p il,.,.,~ .,, 1'::1710 1~1p "N'IV171"71~ "N .43 

: "i"1lNO'IV"N 'IV17 

"1 i11"0"::1Np 110 "~"~'IV"T10 17:J"N10 "~ "1 'IVN'lNiN::i "1 "~"~'IVNONp'IV"N "N .44 

: J1i"":Ji"'IV .,~ "Wmp J1l "P 17:J"N10· 'IV"~l"'l 

JN""lNON "'IV i1'l"i1N "1 i11"N1N 110 "ON JNl""l "'IV 1""lNi~'IV"N "1 'IV1'l"i1 .45 

:"~N 

: 'IV1~l""~Ni"'IVl"N 'IV1ll' "1 JN1"~N:J~1p "N JNi"Nj? 1""lN1~'1V"N "1 'IV1'l"i1 .46 

"~ "1 "~1"N1'0 1""1 11"'1V"~7Nl"N i1N"'IV "N "~i"N1'0 "~ 1'l"1l":J "N .,., 1::1"::1 .4 7 

: J1""0N:J7N'IV 

"1 1''1VN:J "1 'IV17':J"N10 1"1l"'IV"1 î""TNi1 "N "~N 'IVNOlNll"1 JN1 7"N 1""1 7"N .48 

:"~ 

'IV"'IV"~7Nl"N "~ 'IV"~lN~lN:J"7 'IV"~ "1 "N 'IV1l"~"l"N 'IV"~ "1 111Nj?N'IV "~ "N .49 

: 'IVNONj?'IV"N "~ 'IV"~7~1N "1 J11N1 "1 

[Ce verset a été omis] .50 

i1N 11N~l1N 1'1V i1N 1"01"~ J""TNi1 "N ""1 1'1V "1 'IV"l1""0N:J7N'IV î""0"1lNill"N .51 

: "iti~""'IV i1~'1VN'O î"~"'IV 1'1V i1N "N 111 

9. Lire '\'1'1'\i'tl 

10. Lire 1''1Vl'Cl .,, 
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